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Il vaut la peine de tenter de considérer l'accord de Munich du 22 septembre 1938 
comme le résultat de 1'écroulement du systéme des états européens. De cette íaqon les 
accords concernant les régions sudětes-allemandes de la Tchécoslovaquie prennent 
leur place dans un contexte historique plus large. La montée de Hitler, le flottement 
des rapports internationaux depuis la crise économique mondiale, la prise d'ampleur 
d'actions violentes et la position-clé de la Tchécoslovaquie en Europe Centrale et en 
Europe de l'Est ont amplement fait accélerer la marche de la désagrégation du systéme 
des états européens et amené la Tchécoslovaquie ä étre livrée ä l'effort expansioniste de 
Hitler. Ce déplacement de puissance, scellé par les accords de Munich représente l'ex-
pression manifeste de la volonte de Hitler de détruire l'ordre international qui créa une 
condition essentielle pour le pacte entre Staline et Hitler. 

LA P O L O G N E E T L ' U N I O N S O V I É T I Q U E P E N D A N T 
L A C R I S E T C H É C O S L O V A Q U E ( M A R S - O C T O B R E 1 9 3 8 ) 

Jürgen Pagel 

A 1'époque de la politique ouvertement anti-tchécoslovaque de la Pologne et dont 
1'idée était - dans l'attente d'une eventuelle action allemande - de participer ä l'anean-
tissement de la Tchécoslovaquie et ďéliminer ainsi le seul allié de l'Union Soviétique 
en Europe Centrale, la Pologne et l'Union Soviétique vivaient cöte ä cöte sans relations 
particuliěres. Méme la menace des Soviétiques du 23 septembre 1938 de dénoncer le 
contrat polonais-soviétique de non agression au cas d'une attaque de la Pologne envers 
la Tchécoslovaquie ne semblait faite que du bout des lěvres et prononcée sous la pres­
sion tchécoslovaque. Par la suite la politique soviétique s'etait également eff orcée de ne 
pas dramatiser inutilement ses relations avec la Pologne. Aprěs les accords de Munich 
il y a méme eu des vues communes aux deux pays, aussi dans la question carpatho-
ukrainienne. Du cöte soviétique on s'effonjait de gagner la Pologne en vue d'une poli­
tique commune pour les questions de l'Europe Centrale. La Pologne, par contre, 
n'était intéressée que par la création de rapports formellement corrects. 


